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Ecole Gabriel-Péri

Une journée ordinaire
de classe 
Danielle Mounier était élève à l’école du village 
dans les années 50. La cour de l’école était alors 
plus grande qu’aujourd’hui, et les instituteurs 
sonnaient la fin de la récréation et pour débuter 
une journée de classe.

A l’ombre des érables de la 
cour, la récréation bruyante se 
terminait dans les cris et les rires 
des enfants du village. Du côté 
des filles, Danielle Mounier et 
ses petites camarades jouaient 
à la corde à sauter et faisait des 
maisons avec des cailloux. « A 
l’automne nous rassemblions les 
feuilles mortes  avec les râteaux de 
l’école. Nous étions séparées des 
garçons qui étaient dans l’autre 
cour ». Au coup de sifflet, les 
élèves se rangeaient deux par 
deux. En silence, ils entraient 
dans l’école, accrochaient leur 
vêtements aux porte-manteaux 
dans le couloir, et tous vêtus 
de tabliers, attendaient debout 
devant leur pupitre. Deux d’entre 
eux remplissaient les encriers 
et remettaient les cahiers du 
jour aux écoliers. La matinée 
commençait avec l’éducation 
civique : « C’était en général 
une morale, du droit civique, ou 
le chant de la Marseillaise que 
l’on répétait dans la cour pour 
le chanter au Monument aux 
morts le 11 novembre, nous 
avions aussi d’autres morceaux 
à notre répertoire». Ensuite, il 
fallait s’exercer au calcul mental. 
Pendant les exercices de 
mathématiques, résolution de 
petits problèmes, Mme Tingaud, 
la directrice s’occupait des grands. 
« Mme Soulier avaient les primaires 

et les petits de la maternelle 
qui étaient réunis autour d’une 
grande table ovale au fond de la 
classe, du côté des filles» (ci-joint 
la photographie). Le vendredi, 
après la récré de 10 heures, 
c’était la leçon d’orthographe. 
« Je n’étais pas bonne, mais la 
maîtresse lisait mes rédactions à 
la classe entière. Elle aidait ceux 
qui avaient des difficultés pour 
pouvoir aller en 6e et passer le 
certificat d’étude ». L’après-midi, 
les élèves du cours moyen lisaient 
chacun leur tour un passage du 
livre « Rémi et Colette » et les 
grands, des extraits de classique, 
tirés du livre « Une semaine 
avec ». « Tout le monde savait 
lire avant l’entrée en 6e ». A cette 
époque la cantine n’existait pas. 
Danielle amenait sa « gamelle » 
qu’elle faisait réchauffer chez des 
habitantes du Village. Aux beaux 
jours, les enfants faisaient de la 
gymnastique sur un portique 
installé dans la cour et jouaient 
aux ballons prisonniers, et 
pour l’initiation à la musique, 
un poste de radio et un guide 
de chant qui fonctionnait avec 
une manivelle et un soufflet, 
servaient à la classe. L’école 
s’arrêtait le 14 juillet, avant le 
défilé des lampions que les 
élèves portaient joyeusement, en 
suivant la fanfare municipale, « La 
Fauvette ».

Appel à participation
L'année 2011 marque les 80 ans de l'école Gabriel Péri (1931-2011). 
Cette école qui a longtemps partagé ses locaux avec la mairie, forme 
avec la salle des fêtes et les restaurants scolaires (anciennes douches 
municipales) le coeur du village. En vue de célébrer cet évènement 
la municipalité  avec l'école Gabriel Péri,  souhaitent reconstituer 
une salle de classe des années 30 dans la salle des fêtes, cette salle 
sera  mise à l'honneur le jour de la traditionnelle fête de l'école qui 
aura lieu le vendredi 24 juin à partir de 16h30. Si vous avez des 
objets scolaires  anciens (manuels, cartes, plumiers, tables, tableaux, 
bancs...), qui pourraient permettre de reconstituer cette salle de 
classe, n'hésitez pas à les déposer le lundi 20 juin ou le jeudi 23 juin 
entre 16h et 18h30 à la salle des fêtes, vous pourrez les récupérer à 
la salle des fêtes après la fête de l'école, le lundi 27 juin à partir de 14h. 
Pour toute information: contactez Elisabeth de Roland, Service 
Histoire Locale : 01 69 43 47 42/06 27 71 52 31.

Festival de l’oralité

AGENDA

Samedi14 mai,  4€ le mètre. 
Inscriptions au Presbytère, 17/23 rue 
Pierre Brossolette. 

Une journée d’animations autour 
des  espaces jeunes situés au coteau 
Vlaminck aura lieu samedi 28 mai.

Samedi 28 mai, les Maisons de 
quartier organisent un grand vide 
grenier sur la place des droits 
de l’homme samedi 28 mai. 
Renseignements auprès des maisons 
de quartier.

A la médiathèque Victor-Hugo Centre 
de la Vie Sociale, 1 voie de la plaine
- Entrée libre les mercredis 18 et 25 
mai de 10h à 12h et de 14h à 18h
- Les autres jours sur rendez-vous au 
01 69 45 42 42

L’ANIMATION GRIGNY 2 organise 
deux séances découverte de 
la danse salsa vendredi 13 mai 
et 10 juin à 19h au local de 
l’association face au 1 avenue 
des sablons. Les séances sont 
gratuites. Renseignements au : 
06 13 51 30 08.

« Parents d’ici, parents 
d’ailleurs, parents de 
Grigny » Samedi 21 mai : 
jardin de la maison de la petite 
enfance
Ateliers « les saveurs », « jeux 
d’ici et d’ailleurs », « costume 
à la mode de chez nous », 
« évasion musicale », « gym en 
famille »,  « talents de parents ». 
Une ribambelle de photos avec 
portraits de parents, enfants, 
grands parents, sera accrochée 
sur une corde à linge et formera 
un fil conducteur entre chaque 
atelier. 

DANSE SALSA

Brocante vide 
grenier

Vide grenier Grigny 2

exposition «LIVRES-
JEUX» DU 17 AU 27 MAI

Festi’Mômes 
SAMEDI 21 MAI

• Bas les masques, par la 
Cie Anima, vendredi 20 mai 
à 20h30 au centre culturel 
Sidney Bechet : Création 
spectacle construit autour 
de la pièce Yvonne, princesse 
de Bourgogne de Witold 
Gombrowicz. Mise en scène 
Fidel Pastor Sanz
• Concert ‘Doud, samedi 21 
mai à 20h30, centre culturel 
Sidney-Bechet : ‘Doud fêtera 
avec nous la sortie de son 
disque.
• « Un petit plat », par la Cie 
« T’cap, pas cap ? », mardi 24 
mai à 9h15, 10h30 et 14h15 au 
centre culturel Sidney-Bechet : 
Création d’un spectacle de conte 
pour jeunes enfants.
Conteurs : les stagiaires en 

La ville de Grigny possède une grande diversité culturelle et 
notamment une culture orale. Fort de ce constat, depuis 5 ans 
déjà, l’Oralité a son festival au mois de mai. Cette année ce sont les 
expressions artistiques qui sont mises en avant : le théâtre, le conte, le 
chant…
Deux vedettes viendront à Grigny participer à cette manifestation : 
Richard BOHRINGER, célèbre acteur de cinéma et de théâtre mais 
aussi superbe raconteur d’histoires et MIMI BARTHELEMY très grande 
conteuse antillaise, qui écrit elle-même ses histoires et n’a pas son 
pareil pour les faire partager aux enfants. Elle intervient aussi dans les 
hôpitaux.

formation CAP petite enfance 
2010/2011, coordination : 
Malika Hadadou
• Tous à vos plumes : Les textes 
sélécionnés dans le cadre du 
projet d’écriture sur le thème 

du « Retour », sont mis en scène 
par le théâtre du fil, mardi 24 mai 
à 20h45, au parc Saint-Lazare 
pour le festival de l’Oralité.
• Mimi Barthélémy, conteuse 
présente « Ouin, ouin le petit 
singe », mercredi 25 mai à 10h 
et 10h45 au CVS : Séance en 
direction des 18mois à 3 ans.
La conteuse présentera à 14h30 
au centre culturel Sidney-
Bechet une séance en direction 
des enfants à partir de 10 ans 
« Grandes Antilles et animaux 
légendaires ».
• Richard Bohringer acteur 
conteur le 28 mai 20h30
Le centre culturel Sidney-Bechet 
ouvre ses portes à Richard 
Bohringer, acteur, écrivain, 
conteur, chanteur et vous invite 
à venir l’écouter. « La colère, ça 
fait vivre. Quand t’es plus en 
colère, t’es foutu», citation tirée 
du livre C’est beau, une ville la 
nuit, définit en quelque sorte cet 
homme vrai. Il nous bercera ou 
réveillera de sa voix rocailleuse, 
en nous faisant partager des 
moments de vie, tirés de son 
dernier livre, Traîne pas trop sous 
la pluie.

Richard Bohringer
acteur, conteur

Mimi Barthélémy
conteuse antillaise
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